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Maurice Allais (1911-  )

I) Biographie

Né le 31 mai 1911, Maurice Allais se distingue par son excellence.

Major de l’école Polytechnique (1933), élève de l’ Ecole Nationale Supérieure des Mines de Paris (1936), il devient docteur de la Faculté des Sciences de l'Université de Paris (1949).

Il est nommé président de l’Association française de Science Economique (1972), et est membre « honoris causa » d’écoles et d’académies prestigieuses (HEC, US National Academy of Sciences, Academy of Sciences of Russia, etc…)

Il a d’ailleurs été récompensé pour ses actions : chevalier de la « légion d’honneur », chevalier de « l’ordre de l’économie nationale », officier de « l’ordre des palmes académiques », récompensé par  « l’ordre national du mérite ».

Il est depuis 1990, membre de l’Académie des Sciences Morales et Politiques.

Il a été récompensé pour ses contributions de pionnier à la théorie des marchés et à l’utilisation efficiente des ressources par le prix Nobel d’économie en 1988
II) La principale théorie 

       Il élabore une formulation mathématique du système Walrassien, et particulièrement  deux " théorèmes d'équivalence ": ils stipulent  que toute situation  d'équilibre  d'une  économie  de  marché est  une  situation d'efficacité maximale, et réciproquement. 
       Tout optimum de Pareto peut donc être un équilibre concurrentiel. 
      Allais reconnaît qu'une procédure de planification peut également conduire à une situation d'équilibre et d'efficacité, sous certaines hypothèses. 

     Allais est toutefois conscient du caractère irréaliste de ses présupposés théoriques. Il élabore alors un "Modèle alternatif ", à l'aide du concept de surplus distribuable. On peut alors formuler d'une part, un "calcul économique" permettant d'orienter l'intervention économique, d'autre part, une théorie des optimums économiques, et enfin une théorie des équilibres de marchés. 

        Attribués à d'autres économistes, les concepts de règle d'or ou de générations imbriquées avaient déjà été évoquées par Allais. 
        Enfin, Allais réfute le fait  que, au sein de la théorie du risque, l'attitude soit mesurée en fonction de l'utilité. Il propose d'utiliser une "fonction spécifique de probabilité" permettant de mesurer l'attitude par rapport au risque.

III) Principaux ouvrages
•A la Recherche d'une Discipline Economique, 1943

•Traité d’économie pure, 1952

•Economie et Intérêt, 1977
•Essor et Déclin des Civilisations - Facteurs économiques,  1966


IV) Citation
« Il serait tout aussi absurde de s’enfermer dans un protectionnisme aveugle et buté, que de se livrer à un libre-échangisme dogmatique et démesuré »
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